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REVUE DES MARCHÉS 
MARCHÉS D'ORIGINE 

Buenos-Ayres, 20 décembre. 
Le couis de l 'or eat à 280 3,4 piastres papier 

monnaie . 

MARCHÉS D'IMPORTATION 
AtiTers. 2~ décembre 

(par télégraphe) 
En disponible, il a été t ra i té . . , b a t t u P l a t a et 

. . . b. Australie. 

Le Havre , 21 décembre. 
(De notre correspondant particulier) 

Laines. —Les affaires présentent peud'entrai . i ; 
la cote a été baissée ce matin de 5o centimes e t on 
est resté ainsi acheteur et vendeur à la fois. 

Cette après-midi, la cote a été laissée sans chan-
pement, marché calme. 

\ terme on a fait 225 balles dont 50 balles Bue-
i <-Ayres sur février à 141 et 175 balles dito sur 
mars à 142. 

Voici les cours de clôture : Décembre 131,»» ; 
j anv ie r 131,50; février 141 ,»» ; mars 142,»»;avr i l 
1 4 3 , » » ; mai 144 ,»» ; j u in 1-14,50; juillet 145,»»; 
août 14û,»» ; septembre 146,50 ; octobre 147.»»; 
novembre 148. 

coton brut iiuocssairt: a la consommation pendant 
l'exercice 1892-93 s'élèvera à 12,353,0JO balles de 
400 livres, ce qui donne les chiffres suivants com
parat ivement aux trois exereiees antér ieurs : 

Consommation 
(balles diverses). 

1892-93 1891-92 

(Estimation.) 
Coton américain 8.418.000 8.218 000 

— de l'Inde britan
nique 1.300.000 1.132 000 
— de diverses prove
nances 848.000 848.000 

Totaux 
Poids moyen des balles, 

livres 
Balles de 400 li .r . 

Consommation 
(balle» diverses 

• • ti de Baitin 
H i a v < , • • 7 0 n. 

,. v.. .,.. . . , , . ,i, . . .i,; coion, uoui. uac p.ir. .e pour nos resriuns, est a i -
uplands », et, au 2u octobre, ce pr ix était poi te ."; I tendu vers le 31 courant . 
8 i i4 cents, soit une augmentat ion de 1 1|8 cent. '• Le s teamer anglais Nicaragua*, a suivi la 

Au 23 octobre 1891, alors que l'on estimait la | Nouvelle-Orléans le 18 décembre courant pour le 
récolte à 8 millions de balles, le pr ix , à New-York , i Havre , por teur de 4.980 balles cotons, dont une 
des « middling uplands, » étai t de 8 7[10 cents la ] par t ie pour nos régions du Nord . 11 est a t tendu du 
livre. Actuellement, cette même quali té ne réalise i 8 au 9 j anv ie r courant . 
que 8 1[4 cents; or, si l'on tient compte que l'on ! Les s teamers anglais Imbros, Dclos, e tc . , sont 
doit baser sur une récolte de 7 millions de balles, ! a t tendus prochainement d 'Alexandrie à b u n k e r -
ce prix est peu élevé et il haussera certainement, i que cirectement , porteurs do cotons pour nos in-
dès que l'on a u r a la cert i tude complète que la ré- ; dustriels du Nord. 
coite actuelle est notablement inférieure à celle de - ^ - • 
1891. 

10.5o6.000 

4«7.6-; 

is.an ooo 

10.198.000 

467.fit 
11 922 000 

(Bull tin du Musée commercial 
(h; Bruxelles.) 

Coton américain 
— de l'Inde britanni
que 

C o t o n d e d i v e r s e s p r o v e 
n a n t e s . 

1 8 9 0 - 9 1 

" . 8 3 7 . 0 0 0 

1 . 5 0 0 . 0 1 » 

8 6 0 . 0 . io 

1 8 8 9 - 9 0 

7.3U.4M 

1 . 7 2 1 . (H KJ 

7 1 6 . 0 0 0 

10.217.000 

463.48 
Il «39.000 

0 786.000 

456.59 
11.152 000 

Vë la lii-mt 

REVUE ÉCONOMIQUE 
l . n p r o d u c t i o n c i l.< • ' . > D - . < > I I I I I I . . I I O I I < i u c o t o n 
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Dans leur revu»* d e l à saison e M n a i i n da I t r 
• v.tobre 1891 au 3 I septembre 1892. MM. Ellison | 
>t Cie constatent que est te dernière a été an.--: 
aMMfVaiM que la précédente, et ce, pour diverses . 
raison*. D'abord, l ' importance consi Iérsible île 1M ! 

c> te de 1S91 avai t amené u::e i'••:•• 
•Hx; ensuite, les demandes l 'Europe I V B M B I beau-
• U|» diminué, par suite de la mauvaise recuite d-.-» 

i nli:i. la baisM 
Etala de l*E : • t a r a i t été très 

. •- i induMi ic ootounièi 
lafetaM suivant M M montre que, pendant 
raiera année.', la consommation du coton a 

diminué un peu par tout , excepté aux Eta ts-Unis , 
où la si tuation de l ' industrie cotonnière a présenté 
un contraste frappant avec celle de l 'Europe. 

Consommation en halles de 
400 livres 

Grande Bretagne 
Continent européen. 
Etats l'ms 
Inde britannique 

Totaux 

1 8 9 1 - 9 2 

3 . 9 7 7 . 0 0 0 
4 . 5 Î 4 . 0 0 0 
3 . 2 J 3 0 0 0 
1 1 4 2 . 0 0 0 

1 8 9 1 - M 

* . « 3 O . 0 D 0 
4 . 5 3 8 0 0 0 
2 . 9 5 8 0 0 0 
1 1 5 4 . 0 0 0 

1 2 8 6 8 OiK 1 2 8 8 0 0 0 0 

C o n s o m m a t i o n e n b a l l e s d e 

1 8 8 9 9 0 

4 . 0 3 4 OOO 
4 . 2 9 0 (KM 

2 . 7 3 7 . 0 0 0 
9 8 8 0 0 0 

iMMsTmT 

1 8 7 0 7 1 

3 . 0 1 3 OOO 

1 . 9 6 2 . 0 1 X 1 
1 . 1 1 6 . 0 0 0 

8 7 . 0 1 1 1 

tt.178.000 

ilrande- Bretagne 
Continent européen... 
Ktats-l'nis 
1 nde britannique 

Totaux 
Voici les raisons pour lesquelles MM. Ellison 

croient que. la campagne 1892-93 sera meilleure 
que la précédente : 

1° L a dernière récolte des Etats-Unis est de beau
coup inférieure à celle de 1891 ; 

2° Les stocks ont notablement d iminué ; 
3° La situation du marché de l 'argent est plus 

ferme et une forte baisse de ce métal n'est guè .^ 
probable ; 

4° La dernière récolte des céréales, e tc . , a été 
bonne presque pa r tou t ; 

5 - La situation économique et financière de l'A
mérique du Sud tend :i -amél iorer ; 

Totaux 
Poids moyen des bail 

livres 
Balles de 400 livres. . . 

Voici les conclusions auxqu 
. 

A—a «ne eoiwowwwttion de cotod américain de 
N.41S.000 baHes el une r e ç o i t . aux Etats-Un 
7,500,000 » 7 ,750,000 balles, les stock> seraient 
réduits aux chiffres de l'année dernière et é 
J.rix subis en 1891-92 seraient pf 

.: '••'• iolte e u s Et itâ-Unis 
: tiOO 000 » 7,250,000 balle», n \ 

i annoncent certains statisticiens, les ttoi K- to 
raient au ni vi t deux ans et le* pr ix anni
hilent . 
toutefois JUC des prix élevés auraient pour résultai 
hnmetiiat l'aehm le plus fortes qirantiv 
c'e l'Inde • i une réductii 

. NUI U sai.-on n WJYI I 
l u i r ron t un cours inverse de ceux de la .n-< 
écoulée. • l les ûl»tours feraient bien de ne pas 
vendre Je fils sans couvrir leurs contra ts par des 
achats de coton. 

D 'aut re pa r t , voici, concernant le même sujet, 
quelques données que nous puisons dans le lirad-
street's de New-York : 

Rarement , le marché cotonnier s'est t rouvé dans 
une pareille incerti tude quant au chiffre exact de 
la dernière récolte, et, cependant, depuis quelques 
semaines, les prix sont fermes et ont même une 
tendance à la hausse. 

La dernière récolte américaine de coton a été 
estimée de diverses façons; an commencement, on 
parlait de 8 millions de balles, mais , depuis un 
mois, ce chiffre a beaucoup diminué, à cause de-
avis reçus des lieux de production, et les est ima
tions qui ont été publiées varient ent re 7,5( U. 00 
et 6 ,500.00J balles.C'est donc sur tout à l 'annonce 
d 'une faible récolte que l'on doit a t t r ibuer la hausse 
que subissent en ce moment les prix du coton. 

Au point de vue des vendeurs, le marché coton
nier s'est considérablement amélioré, par suite sur
tout du peu d ' importance des a r r ivages du coton 
nouveau. 

Au commencement de la campagne cotonnière, 
les stocks visibles dans le monde entier é taient 
de 2,610,0:»0 balles, soit 948,000 balles de plus 
que pour la saison précédente. A part environ 
15,O0o balles, tout ce coton étai t de provenance 
américaine. Au 24 octobre, les stocks étaient por
tés à 3,073,000 balles, mais compara t ivement à 
l 'année dernière, l 'excédent n 'étaient plus que de 
178, 'K'i balles. Donc, tandis que, comme volume, 
!• stock avai t autrmenié de 403,000 balles en sept 
semaines, le enrplua sur l 'année dernière ava i t di-
mitiu • 770.000 balles 

aOUYEHENÎ MARITIME LAiNIEit, LINIER ET COMNIER 
Le steamer Morbihan, a r t i vé d'Algérie via le 

Havre à D a n k e r q œ , a déchargé au quai de la 
Dais i 1. .'.assin de Kreyein-'i, des laines .-t diver
ses marchandises pour Roubaix et Tourcoing qui 
doivent suivre en ce moment pour ces localités in
dustrielles. 

L A C U L T U R E D U COTON 
AU TURKESTAN 

D E S M O Y E N S D E L A D É V E L O P P E R 

Depuis un quart de siècle, écrit-on a t Industrie 
textile, que les puissances de l'Asie centrale ont été 
réunies à l'Empirc.de grands progrès ont élé réalisés 
dans le Turkestan. Ce pays est véritablement une 
précieuse acquisition pour la Russie ; l'exploitation de 
ses richesses naturelles, promet de grands résultat.-. 
non seulement pour le bien-être do la populatioi 

Le s teamer Neva, a t ransbordé du Havre à locale, mais aussi pour la prospérité de la Russie 
Dunkerque, des cotons et diverses marchandises entière. 
pour nos régions, ] Parmi ces richesses naturelles, la culture du coton 

Le s teamer Datera des Messageries mari t imes, m occupe une place très importante. Elle existait déjà 

Roubaix et Tourcoin^ 
Ce s teamer vient de débarquer à Londres le solde 

de s s inin-'S. 
Le •tea.me) allemand ifathtld Joosl 

m»\w <iv. route de Dunkerque snr Riga-directes 
ai lani charger des lins, chanvres, etc. , si toutefois 
il peut sans encombre p a r l e s glaces, at teindre ce 
port 

y a oie peu a peu remplacée par 
coton américain. 

La culture du coton Américain dans le Turkestan 
est d'orgine relativement récente, mais son extension 
a pris rapidement un grand essor. La superficie en
semencée de coton américain qui en 1684,ne dépassait 
pas 300 diatines, en 1890 a été portée* 58,890 diatines. 

Parallèlement à l'agrandissement de la culture du 
coton américain se remarque un décroissance de la 
culture du coton indigène dont la suppression ooni-

Le steamer anglais Précurseur, venant d'Afcs-ipjàte dans «naTenir t rèsrapproché,aera d'un salutaire L} 
xandrie directement avec cotons et diverses mar -
chandisea, est ent ré a b u u k e r q u e le , 0 courant 

effet sur l'esprit trop conservateur des indigènes. 
La ctdture du coton américain dans le Turkestan 

r effectue présentement le déchargement de sa M concentre dans les rayons de Tachkent, de Fergana 
on qui sera ensuite expédiée pour nos ré- et de Zeravshansk et elle a donné de très grands 

gions industrielles pronts dans ces deux derniers rayons, en raison du 
!. steamer anglais Stnrmigan, a déchargé à elimat que lui est extrêmement favorable et du bon 

n„„ i .. i„ ... ->i , , A i • . marché de la main d'oeuvre. 
V-,l!'K'•'• ' ' ' ' " - 1 " , M U a " t

l
 d e s • • • • • • * D'après le compte rendu du prince Massabski. 

ttaadises en tranabordeasOM de Li- dans le rayon de Tachkent. les planteurs du coton 
v " l'"'1' . américain avec une dépense annuelle de 90 roubles 

Le s teamer anglais .V R. P. cl • décharire à par déciatine récoltent de 14 à 16 pouds de coton, 
Dunkerque le ~ > courant des laines, etc. . on t r ans - valant de T à 7 roubles 25 et obtiennent ainsi un bordement de Londres pour Ro IIMUI CI Toorcoiny 

Le s teamer Phœnician vient de terminer à Dun 
kerque le déchargement de sa cargaison de laines 
importée de La P la ta pour Roubaix et Tourcoinp 

bénéfice net de 15 à 17 roubles par déciatine le chiffre 
moyen de la récolte est un plus élevé de 15 à 1S, en 
sorte que le bénéfice net est de 42-roubles par dé
ciatine. 

i La culture du coton indigène ne donne pas de 
Le s teamer Lrugxiay, que nous avons signale, , m o i n d r e . s bénéfices et en général la culture du colon 

a r r ive de la P l a t a à Dunkerque , a terminé de dé- j d a l i s le Turkestan ne donne pas de chiffres dispro-
charger en ce port le 20 courant , exactement 1731 \ portionnés relativementà ceux des autres culture qui 

j balles laine de Buenos-Ayres pour Roubaix et ' y sont pratiquées. Les rapides progrès de la culture 
! Tourcoing; 120 moutons -vivants et 12 chevaux ; du coton américain dans le Turkestan et les grands 
i vivants; plus : 169 balles laines de Montevideo et ' profit» qu'elle donne permettent d'espérer qu'elle 
diverses autres marchandises. prendra encore plus d'extension. 

Cmmtmm m n m i v i n ^ n l . H , „ « , o-,-o„ i„ c o i ' Il est seulement a craindre que 1 augmentption de ! Ce steamer a suivi pour le Havre avec le solde ] ; l l a U o I , e t l o renchérissement de- objets de 
: de son chargement qu il met a terre actuellement première nécessité n'engagent les habitants à étendre 
en ce port, dont 204 b, lame ; 4.3.3!» t cuirs secs et j t . . s plantations de céréales et de luzerne, au détriment 

: diverses marchandises de Buenos-Ayres et 32 b, de l'extension des plantations de coton. Si l'on eon-
| b. laine ; 2 ,228 cuirs salés, e tc . , de Montevideo. : sidère combien l'étendue des terres cultivées dans le 

Le s teamer anglais Orizaba, doit a r r ive r pré- : Turkestan est bornée, la diminution de celle occupée 
sentement à Londres, venant d 'Australie avec P » 'es plantations de coton ne peut-être attribuée 

Le_ s teamer Pampa est a t tendu à Dunkerque Partant de là, la plus grande partie du sol, qui par 
du 2i au 2n courant , venant de la P la t a , por teur ses conditions géol<igiques est tout à t'ait propre à la 
d'environ 2 0 • b . laine et de div. marchandises, culture reste cependant inculte l'auto d'humidité, 
dont la majeure par t ie est destinée à Roubaix et On ne pense pas que les deux lleuvesdu Turkestan; 
Tourcoing et la réirion du Nord, plus le solde pour l e Cyr et l'Amour qui pourraient être de la plus 
le Havre grande utilité comme moyens de communication 

Le steamer Paraguay por teur d'une bonne q ua n - e t ft « f " » 0 0 * ' rendraient aussi d'inappréciables 
tt té de laines de Buenos-Ayres et de M o m e v i d o s ° ' " V l c e S C O i n , n ° p e M P V O i r » d e c a n a u x " d a t e u r s , 

D'après ics calculs du gouverneur généra! du 
Turkestan, l'exécution des travaux d'irrigation né
cessaires exigerait une dépense de to millions de 
roubles. Mais si l'on calcule que la fertilisation du 
sol par le Cyr el ses affluents donnerait à la culture 
175,000décîatines dans le rayon de Pergana, 640,000 
dans la province de Samarkande et 15,000 dan- les 
régions du Dalverzine et de l'Isliander, c'est-à-dire en 
tout, environ 890,000 diatines,ce chiffre de 20 millions 
n'a plus rien qui effraie. 

Etant donné qu'une déciatine ensemencée de coton 
américain donne une récolte moyenne de 10 pouds, 
afin d'arriver à produire une quantité de coton égale 
à celle qui est importée en Russie chaque année, 
c'est-à-dire 8,000 pouds, il faut donc agrandir de 

i diatines la superficie des terres ensemencées. 
Et si on l'agrandit des 8,'W,ouu déciatines de terres 
cultivées que fournira l'irrigation du bassin du Cyr 
Daria par ce lieux e et ses affluents on sera en mesure 
non seulement de satisfaire toutes demandes de nos 
industriels pour la fabrication niais une grande quan
tité de marchandise pour l 'exportation. 

Mais pour atteindre ce résultat, de supprimer tout 
à fait l'apport du coton étranger en Russie, il y a 
encore beaucoup à l'aire non seulement pour l'amé
lioration el l 'agrandissement de la culture du coton 
dans nos provinces de l'Asie centrale, mais encore 
pour faciliter les rapports et multiplier les relations 
dans la sphère commerciale et surtout de diminuer 
les trais de transport des marchandises envoyées de 
l'Asie centrale sur les marchés de la Russie d'Europe. 

11 faut donc : 
i" Chercher à améliorer les diverses sortes de 

culture du coton américain, ainsi que les semences. 
2-At t i rer le- capitaux disponibles dans le Tur

kestan développer les établissements de crédit où les 
cultivateurs du Turkestan puissent trouver un large 
crédit dans les meilleures bonnes conditions possibles 
de facilité et de bon marché. 

:;u Améliorer les voies de communication. 
Bat es moment l'apport d'un poud de niasse du 

Turkestan sur un des principaux marchés quelcon
ques de la Russie d'Europe coûte t à S roubles 
50 copecks, c'est-à-dire le triple de ce que coûte 
l'apport du coton américain ou égpytien sur les 
mêmes marché» 

On compte beaucoup pour l'amélioration des prix 
i\o transport sur la jonction du chemin de fer de 
pétrowsk avec celui de Yladikavka/. et sur le pro
longement du chemin de fer trancaspien dans l'in
térieur du Turkestan peut-être jusqu'à Kokand, qui 
est le plus grand centre du commerce du coton dans 
le Turkestan. Il faudra évidemment beaucoup de 
temps et d'argent pour résoudre ces divers problèmes 
mais la réussite d'une si grande entreprise aura pour 
effet non seulement de rendre tout à fait indépendante 
notre industrie du colon, mais aussi d'affermir la 
domination russe dans le Turkestan, en lui donnant 
du prestige aux yeux des indigènes, de coloniser 
rapidement à l'aide de bons éléments nationaux, nos 
riches provinces de l'Asie centrale et enfin d'ouvrir 
une ère de prospérité dans cette région. 

Comme on le voit, il ne s'agit pas simplement 
d'un problème économique mais aussi d'un problème 
politique, qui, pour celte raison, intéresse tout l'Em
pire. La création toute nouvelle de fonctionnaires In
dépendants placés près du gouverneur général du 
Turkestan et chargés de s'occuper spécialement de 
tout ce qui concerne l'irrigation de la province, per
met de conclure que notre gouvernement a compris 
toute l'importance de la question et qn'il est décidés 
tous les sacrifices nécessaires pour organiser un vaste 
système d'irrigation dans nos provinces d'Aus
tralie. 

Nous avons cru nécessaire d'attirer l'attention du 
public su r cette grave question, dans l'espoir que la 
solution des divers problèmes qu'elle comporte sérail 
hâtée si le- particuliers voulaient, par leur initiative 
et leurs efforts personnels.contribuer a lacoloni 
et à l'extension de la culture du coton dans nos pos
sessions de l'Asie centrale. 

services comm* 
susceptibles de transformer en champs cultivables 

pour Roubaix et l ou rcomg , est a t tendu à Dun- d'immenses espaces de terres encore incultes. 
L'amélioration des systèmes irrigateurs qui existent 

déjà et la création de nouveau canaux seraient 
kerque du 31 décembre au 1er j a n v i e r , 

Le s teamer Cordoba est a t tendu de la P l a t a à 
Dunkerque vers le 2 j anv ie r avec un stock de 
laines et diverses marchandises pour Roub aix et 
Tourcoing, etc . 

C O T O N S 
(Dépêche communiquée par M. LÉON CLERC) 

Liverpool. 22 décembre, 10 h. 12 
Ventes : balles. Marché calme. 

5 18 64 
21 64 

doublement utiles parce qu'en même temps qu'elles 
serviraient à l'arrosement de terres cultivées et de 
grand rapport, elles {'réserveraient en outre le pays | 

Nov.-Déeerab. 
Décemb.-Janv. 
. ' anv. -Févr ier . 
Févr ier - Mars. 
Mars-Avril . . . 
Avril-Mai 

5 
5 
î) 
o 
B 
o 

08 154 
08 64 
10 04 
12 «4 
14 04 
10 04 

Mai-Juin ! 
.Tuin-.Jui'iei.... ." 
Ju i l le t -Août . . . 
Août 
Octobre 
Oetob.-Novemb 

' " ' • • • • • • • • • • n H a H H a M S H v n n , 

(.'.'•• notre correspondant , irticulier) 
Cotons. — Ca matin n ... , c u . j 

marché calme mais ferme pour le disponible ; on 
demandai t ainsi 66 l'r. pour le ktw-mfddling New-
Orléans; cependaii t .dans le eoarant (e bt matinée ; 
on a u r a i t peut-ê t re pu t rouver qu .•- lots à 65 
t'r. 53 , et, en résumé il i'ailaii voii . ';">..><i à h > 
t'r. pour ce classement. A livrer on a noté des New-
Orléans à 0 8 , 5 ) . 

A terme hier soir après r é i deuxième 
dépêche de New-York on s'c-1. raffermi et les quel-
ques affaires on t dû an payer en hausse de 25 à 
37 c. Ip2. Ce matin celte reprise g'ea Maintenue et 
elle a été confirmée à la cote par une hausse cénérale 
le 37 cent. 1|3 sauf le courant du mois qui a été. 
hausse de.>0 centimes. Les premiers té légrammes de 
Liverpool n 'ayant p a g répondu à ce que l'on 
at tendai t ; on a pu, cependant, pendant un mo
ment, obtenir des concessions de 25 cent, pour 
revenir vers midi à 12 cent. i (2 au-dessous de la 
co 'e . 

En disponibleon a fait 806 balles dont 281 balles 
Amérique et 50 b. a l ivrer . 

A ternie les ventes se sont élevées à 2750 b. de 
mars à mai . 

Voici les cours de clôture : décembre 62 3|4 ; 
janvier 02 3[4 ; février 03 1|1; mars 63 5pS ; avri l 
04 IpS ; mai 04 5|8 ; j u in oô Ij8 ; juillet 05 1(2 ; 
août 05 7[8 ; septembre 00 1(4; octobre 05 »[»; no
vembre 04 »p> ; décembre 1 8 0 3 : 0 3 1|2. 

Le disponible a baissé hier de 1[10 c. à Chailes-
lon de 1|8 c. à Norfolk et Saint-Louis . 

Les futurs ont clôturé en légère bauate de 3 à 5 
p. I New-York et d e 5 à 0 p . à New-Orléans , m a r 
ché soutenu. 

Comme on le supposait , la reprise qui s'est pro
duite hier aux Eta ts -Unis a été sur tou t provoquée 
par la faiblesse des recettes; en outre les marchés 
américains continuent à être influencés, taniôt dans 
un sens, tantôt dans un au t r e , pa r des rumeurs au 
sujet du Hacht Bill qui nous pa ra i t devoir avoir le 
sort du • Tricot de Pénélope », c'est-à-dire à ne 
j amais arr iver à une solution quelconque. D'-après 
le peu d'empressement que le Séna t met à vouloir 
s'occuper de ce bill, •! doit ê tre du reste très im
populaire et pour cause — il semble que la H a u t e 
Assemblée est passablement ennuyée .lu pavé que 
la Chambre lui jette dan- les jambes. 

Hier i) para i t que le bruit a couru que la diseus-
de ce Anti Option Bill était reculée au commence
ment de janvier et que c'est cela qui a aussi contr i
bué à impressionner favorablement les futurs, 
d 'autant plus que le nombre des part isans de cette 
drôle de loi semble diminuer de j o u r en j o u r . 

On a fait aujourd 'hui à Liverpool S 00 balles 
en disponible à prix ferme pour les Amérique et 
en hausse de 1 [10d. pour les Broach. 

Les futurs sont en hausse de 3 i 4[04 mais lan
guissant à cette hausse. 

l t o u r * c c o m m e r c i a l e « l e P a r t e d o -fZ i l i - c e m b r c 
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( H U M 7.. 
I . i i l 

•m M .7 t ) 

S!is 
S u c r e * 

U l a 3> 

'.,. i:l 50 

•je 30 

i prem VI 
: m.o- u -il vi .vi 
Roui * M . . . . 

; R a f t l n MM . . l o ô . . 

D é c e m b r e 
J a n v i e r . 
l-V'. r i e r . . . 

L E l i w i t r . . i l d é c e m b r e . tCote d. U a , tr,,, ,-Housei 
n i l o X " . 

A v r i l n i J'> ! Ac.iil OC 
M u fji 75 ! S e p t e m b r e . . . . 
J u i n fit ÎJ '. O r t o b r e 
J u i l l e t 6^ 60 i N o v e m b r e 

C A I ' K S 

u : M .. Auù; H . 
Moi 'il .. Septembre 
J u i n f i . . • i x - t u b r e 
J u i l l e t 9 1 . . ! N o v e m b r e 

D é r e m b r e . . M "• ' 

Janvier éa .. 
F é v r i e r M W 
l i a r s u., -.i 

ÏB 
Le d i r e e t e o r - s é r a a t A L F K E U H E l i o l ' X . 

l m p . A l f r e d H E B O C X , 17, r u e N e u v e , R o u b a i x 

O n r â p a i t , d u r s l e s b u 

r e a u x d u J O U R N A L D E 

R O U B A I X d e s a n n o n c e s e t 

i n s e r t i o n s d e t o u s g e n r e s , 

p o u r t o n s l e s j o u r n a u x d u 

N o r d , de P a r i s , d u r e s t e de 
la F r a n c e e t de l ' é t r ange r , 
s a n s aucune a u g m e n t a t i o n 
de p r i x . 

Immeubles à louer 

Immeublesàvendre 

MAISON D'HABITATION. 
A l o u e r , r u e J e la F o ^ s e - a u v C i , - -

nés, 66. maison d'habitation avei 
g r a n d s m a g a s i n s r n m i g u s rue . SI 
A n t o i n e , Ni . S ' a d . il. l a !•'• 
aui-ciieuu>. ta, aneiiai i aâMi 

C E S S I O N S 
Ltudo de M' IHKH1LH, notaire 

à £lbenf. 

À vendre à l'amiable 
G R A N D E 

PRO RIETE 
INDUSTRIELLE 

E T D ' H A B I T A T I O N 
à usage rt'appr teur de drans et 
louenr di forœHotrice.àElDeui, 
rues Henry, Jn Barre, Ttikrs et 

.itacinn a vu[ieiirdi: Bondit* 
frer s, de wOcbe.aux. 

Contenance toute 1.7.'o m. c 
Peut convenir i toute autre 
dustrie 
Sailresser à VI"' Berthet-Bur-

let, me Maladrerie. 20. Ronce 
à M. Lequeux.architecte, et à M 
Tulpiti, tnféniear civil à Rouen, 
et au notaire. 33340 

MAGASIN DE CHAUSSURES 
A r e i i e r m a a * * * B d e en ; 

- H u e d a n s u n q u a r t i e r p o p u l e u x . 
B o n n e e l i e u t e l e . L o y e r l u fr. p a i 
m o i s . S ' a d . a u b u r e a u d u j o u r n a l 

Etude de M« EVRAD, notaûe 
à La Fère (Aisne;. 

U S IN E 
IMPORTANTE 

située à La Fère, au centre de 
la ville, sur un bras de la ri
vière l'Oise, ayant servi de 
moulin, et propre à toute es
pèce d'industrie. 

MAISON 
DE MAITRE 

Le tout de constructions ré
centes. 

Avendre par adjudication 
Le lundi de Noël 26 décem

bre 1892. :'i 1 hftire. à La Fore, 
en l'étude de M» EVRAD, no
taire. 

Mise-à-prix : 35,000 francs 
33303d 

Etude de M* LOZIER, notaire 
à Liskux. 

\mï IIHNITAM 
mi enchères publiques 

par le ministère de M* Lozier, 

I l E 

CHEVAUX 
jQmenîs poulinières 

Poulains et Pouliches 

RACE TROTTEUSE 
Le jeudi 29 décembre 1892, 

à l l heures précises du matin. 
et le lendemain, s'il y a lieu, 
à St-Jacques de Lisieux (Cal
vados), nouvelle routede Paris. 

Pour tous renseignements 
et se procurer le catalogue, 
s'adresser à M* LOZIER, no
taire à Lisieux. 33302 

DEMANDES à OFFRES 
D'EMPLOI 

Etudesde Me Julos LEFEBVRE, 
notaire à Lille et de M' 
COSSART, notaire à Ar-
mentières. 

A C T I O N S 
DE DROCOURT 

A V E N D R E 
par adjudication 

En fétude de M* Jules LE
FEBVRE, notaire, le 28 dé
fi mbre, ujr-heures. .6 332t>8 

km de la direction dn journal 
AV p<ii fidremer iet lettres e n r é 

(>onsc a u x a n n o n c e s au Directeur 
du journal, mai» bien aux initiales 
indiquées dans l'annonce. Exemple: 
F S. 46 . b u r e a u d u J O U R N A L D E 
R O l l H A I X . ( A n n o n c e !» • . . .> I» la 
tarte, la eorres-poudanc est remise ou 
réexpédiée fermée à t intérieur. 

l . t u n . c t i oQ l ' o u v r a n t M i l e s i < • t 
t f t t B É N M è M H et» i n t t i n i ^ . M 
(« •u t r e i É o n d r e i l e . v t i m b r e » jK»>it'-.M.i 
d o c u m e n t s ( j u e i r o m i u e M j u i s 'y t r o u 
v e n t j o i n t s . 

P o u r t o u t e a n n o n c e p o r t a n t ' a 
m e n t i o n : Prendre t'adresse u « bu
reau du journal il e s t iud is [>eiR: ihU-
M d t ' m ; n i d a n t c e t t e a d r e s . n e d ' i n d i 
g n e r l e n u m é r o d e t ' A n n o n c e . 

Le bureau de i < tisevjnemeni > est 
fermé le dimanche. 

L e s a n n o n c e s , r é c l a m e s , é t e i n t 
r e v n r > ; I» AdaCtoil p a r a i s s a n t <; . 
m a t i n : l a v e r t l e . j n - . j u . t s i x h e u r e s 
d u *a*t ; * • é o e b o n p n m i t a a n i l e 
m ê m e j o u r , j u . - ^ i u a m i d i : p o w le 
j o u r n a l p a r a i s s a n t le d i m a i i e t i e , l a i 
ve i l l e j u s q u ' à s i x h e u r e s d u s u r : ' 
3 bulletin des I,aines, I m ê m e 
t*mr. j U M p i ' a m i d i (Ce j o u r n a l n e 
p a r a i t p a « l e s d i m a u e l i e » e t j o u r » d e -

Mm. 

REPRESENTANT li^a1^::; : : 
: i i.mt mi urUrta i 

hrrrhe Dn rppréseiitanl 
Hl.Uurè» 'et li-„ Haljtuxfnu'iU* 'b ,','<-
-UfT. — S a d n > - e i i u i u V. . " . . i l , à 

ziïcC d ' ' | ,U"" , 'U ' ' "lUl"1'"M33.W5 

REPRÉSENTATION',',! 
rt(l;i 

lit* illh-

mi d e u x m i l -
o i i s . d e f a b r u j u c s I m p o r t a n t e s e t 

isimil l i r e s , i H > t i r L v o n e f S t - E t i e u n e 
S é r i e u s e s r e f o * e n t e s . O U r n . u t r u i -
: u n n e n i e n l »-.\ r a s d e u i : t n l i a n d i - e > : 

e n r o n s i J . r n a t i u i j . S ' a d . a u b u r e a u 
d u j o u r n a l . 33ii>i 

I (. ZM'KBiiX 
POUR L'ECi «IR»GE 

le CDauitage et la Force Motrice 

i p l i H e s , i i v c - r*ncp-
l M -l lUfl l l -III | . H \ 

• iN i . r . i t i o i i ( le t o n 

ELECTRICINE 

ASSOCIATION ' d ^ ^ r e î 
riant t.', a Al.iKtn fr. 

• ï'n je 

|J J» ÈLKS AMÉHICvnS 
hom-FABRICATION 

i .il il.- l lv- . i l . " . I f l i ^ ^ ^ K . . . - i i r l i . i n l 
d - r o m u o s e r l e s t i s s u s , d é s i r e f i n ; . l . n 

du r . ibri i- i i l i 

V K H 1 T A H I . E S 

DE 1 

H i i - i v n r s c \ 
l ' a d r e s . e a u 1. 

oUaotra. 
r t a u d u j - . 

l ' r e n t r e 
a l . 

3147 ' t 

L D l r L U l a n - , . n . u i i f i e e n i p l o v i 
p e n d a n t u n a n d a i m I f s | . - M - . ' ; 
H o u b a j x , d i ' / N j i i d i - e m p l o i . h ë p o O M 
a u b u r e a u d u j o u r n a l , a u x l e t t r e -
C. ( j . b u n n e s r e f é r e i i i ' e s . 33242 

DÉBIT DE TABAC ' 'T,;!;"!"; 
u n i r , p o u v a n t d o n n e r d f s p r a r a n t i e a , 
d t - s i r e r e | , r e n d r e a u [ . lu- , . | u n b u 
r e a u d e U b a c b i e n 
M B O O M é c r i t e a u b u r e a u d u j o u 
« a l . a u x i n i l i . l : - A. D . M 

l l d é . — 
joor-
j.i.».,'.. 

. J I I e s t a i i i i n . t 
|H>ur r a s r r If . s a m e d i e t la d i m a n 
c h e , u n p l a ç a d e a a r e o a co i f f eu r . — 
b a d . r u e d e F l a n d r e , e s t a m i n e t . le 
l a l i o n n e B i è r e . 33358d 

u..-.-, l i o n n e - r e l e r e n c f s , a u c o u r a n t 
d u s e r v i . - e d ' i n t é r i e u r , c o a n a i s » a i t j 
p a r f a i t e m e n t l a v i l l e , d e m a n d e 
p l a c e d a n s m a i s o n ' n i e l c o n q u e . p r é -

Servant s et femmes de chambre 
O n d é s i r e p l a c a r d a s u i t e b a a n e s , 

• e r r a n t e s et f e m m e s d e c h a m b r e , 
d e f, à 2.-> a n s . m u n i e s d e b o n n e s 
r é f é r e n c e s . S ' a d . r u e S t - E f c - n t h é r e , 
SS. R o u b a i x . d e r r i è r e l ' e t l i s c S a i n t e -
B i s a b e t h . 33303d 

'1 
(WfflUTiTZ F:DN:RY 

Prix de fabrique 

maison JCOSTE I 
1,r ûa Vieux-Ma c le ani-Pûalets 

L I L L E 

M e u l e m a i s u i i 

FOYERS DE LUXE 
d e I O I I N « , I \ I « H 

Lustres et Suspensions 

Pépinières Cordier frères 
BERNAY (Eure) 

C u l t u r e d e p l a n t s i i u u r r e l i ; i i - e -
raents e t c l ô t u r e » . A r b r e s f r u i t i e r s 
e t d ' a l i g n e m e n t . P o m m i e r s eUMpii 
l'i r s a c i d r e , « o - i e r s . 

K n . - o i f r a n c o d u c a t a l o g u e Zi6G9 

AVIS D1VSR! 
DETTES NON-RECONNDES 

Le-sieur Pierre -lie 
and. de 

e t d e l a l<< 

M E S S I E N . 

!• de Klai 
m e B i e n 

nljli. a le r e e r e l d e p r é v e m i 
i p T a p a r t i r d e ce j o u r il n e ' r e c o n 
n a î t r a p l u s l e s d é l i e s i j u e | i i i i r . i i t 
c o n t r a c t e r s a f e m m e , M a r i e VAN 
L F J t l I E I t I J H K . M M 

jeune 
LEÇONS b r e v e t M i ( > é n e u r e t l i c e n 
c i é e d e l a S o r b o n u e i w i i r l a l a i i K u e 
a i i t r l a i w , a y a n t h a b i t e 1 A n g l e t e r r e 
i>* n U a n t s i x a n s . d é s i r e d o n n - r d e s 
IfÇoii.-*. P r e n d r e I a d r e . s s e a u b u r e a u 
d l j - u i l i a t . 33350 

CUlanboid 
FONDERIE DE FER 

CONSTRUCTIONS MÉCANIQUES 
CHAUDRONNERIE 

C l i e m n i t z ( S a x e 

VENTE EU0CATI0N 

DE LIVRES 

17, Rue du Bois, 17, ROUBAIX 
Vient de paraître : Suppléa-

mon t a u oalal i t tcuo IMlil 
l'uiiiprenaiit plus de, 

5 0 0 Volumes Nouveaux 
Mesures d'ordre exiyces 

Le versement de DM banc 
comme cautioniioiniMit. le paie 
'lient des retards de location, 
la présentation du dernier lui]le 
tin de sortie « la rentrée un su 
départ dos livre», sont toutes 
conditions obligatoire* pour ob 
tenu ilesvoluines.il est rappelé 
aux lecteurs désirant être rein-
iHiurses de leur cautionnement 
qu'ils doivent toujours être por-
teurs. à cet effet, de leur reçu el 
de leur dernier bulletin de'sor-

Ils sont prévenus qu'en 
aucun cas il ne sera donné droit 
i leur demande, s'ils ne présen
tent ENSKMM.K ci s deux pu ces 
indispensables l'une à l'autre 
pour le contrôle. — Prix du ca-
lalotfue, avec supplément : o.*i 
cent. il.c supplément siu! sf 
rjn.l-ie même prix). «8377 

ECLAIRAGE DE LUXE 
SE n i t l L E I> V\S T O I T i : s EMS LAMPES A HËYfMMJB 
Lu vente à Hoahaix : ch •,- MM. c l iouii i imlo. Crand'Placei 

< roiiili •. rue Xi in : I lominvi ' - IVrqiM'i i r . liraude-Hue 
l l c u r i C'tèi-.-é. Uratul lia , . . | dans i .ate= les ii lunes mai: us 

BAFFINERtE DE PE'ROLE DU NORD (Waaquehal 
B T u i i i — ; i : « t 5 : 

LES GRANDS MAGASINS 
d'Horlogerie, Bijouterie, Orfèvrerie, argent et ruolz des 

GILKIHKS SAINT-GEORGES 
8, R U E S A I N T - G E O R G E S , 8 , R O U B A I X 

o n t m e r v e i l l e u s e m e n t t r a n s f o r m é l e u r s m a g u i l i q i i e s r o l l e e l i n n s d e 
f a n t a i s i e s e n t m i s g e n r e s t e l s q u e : M o n t r e s o r . a r g e n t e t m e k e l d e 
t o u t e » g r a n d e u r s , ,, c lef e t r e m o n t o i r . I l é v e i l s m a t i n , g a r n i t u r e s 
d e c h e m i n é e s , b r u n i e e t b r o n / . e d ' a r t . S u j e t s v r a i b r o m e e t b r o n z e 
d ' a r t , o r f è v r e r i e t " t i t r e . C o u v e r t s a r g e n t e t r u o l z g a r a n t i , m é t a l 
e x t r a M a n e . C o n t e M e r l e a r g e n t , r n o l t x , é h è n e e t o r d i n a i i e , e t r . 
n i i j e i s d e . ' a u t a i s i e s el d e l u \ e ]i e i r C a d e a u x , F ê t e s , B a p t ê m e s . 

V T E M E l » K H É P A « I A T I « » \ S iViiSH 

PCIF 

« i V A l e l l l I Ut fill M ROIBUX 
L'ECLIIRAfiE, LE CH^UFF*G'• &L» FORCE MOTR CE 
D E S G L . B 1 3 F r è r e s e t C3'« 

La Compagnie da Gai s'est as«aréla représentation, snr place 
4as principaux nvstùmes de ai itettrs a zaz: Motanri " f •. aie) 
Delamarre. Cliaron, etc. i-:ile peut doue livrer, a ses clients, tous 
les moteurs à des canlitii u> déliant toute cnucnrreace. 

IK'S catalogues àjiéeiaux contoaaul la description,le., prix et la» 
conditions seront édites proebainement. 

Les principaux avantage» des moteurs à gaz sont. 
Suppression des L'ein'rateurs de vapeur, sources de. si grave et 

de si nombreux accidents 
Suppression des-ohanfleurs et même du mécanicien, caria ma-

cliine une fus rôftlée ae se dérange pas. 
i;.-. n unie considérable d'erupiaceiiieiit, non scuiemî::t da chef 

des ."ii.'i-aleiii's ipn disparaissant, mai* parla suppression des 
cheminées, des uairasàBS da eharboa, etc.. la place du moin'e-
mi ut seul sufiit. 

M s.- en train à n'importe quelle heure du jour ou de la nuit, en 
uuel ines secondes. 

Arr.'-l iusiaulané parla simple fermetnre d'un robinet et sup-
pression lie toute dépense s partir de oe moment. 

Instaliali m saas ancaneaatorisation, oonuue an meuliie, ntême 
au L'reiiii.r ou à la e.i'.e. . 

Le m* consommé el mesuré par compteur spécial se paie à 
15 •-••niiiiK-» If mètre cube. l-'i consoinmation est i u i é r i c u r e 
a uu u i e t r c c u b e par ciiev il de força et par heure. 

A R M E S 
v_y 

Maison fondée en 1813 

H. REMY 
E x - m a t t r e a r m u r i e r pensionné d u 4* r é g i m e n t de l a n c i e r s 

e t d u 1'"' c h a s s e u r s a c h e v a l 

TOURNAI, 4, PLACE CROMBEZ, 4, TOURNAI 
Ancienne Maison HERFIY-C0UL0N 

depuis 6 fr. | Lefaucheux on Centrais, 
c iiips. petite clef, dej 

Revolvers 7 •/* 
» -bleui 
• tmll-doprehond'iO 

Caraiiines I'IOIK'I'I a tirette 10 
>• Warnaut tt " "' à 

portière depuis I 

, . ,'t.', fr 
Lefaucbeux ou Centrait, _ 

coups, clef sous pont et 
ehoêkde gauche, depuis 75 

Les ne nies.pluslins » 100 
Les ai'ines tiiies sont rendues FRANCO dépor t et de droits. 

BELLE OCCASION : A vendre plusieurs beaux fusils Le 
faucheux et Centrais, calibre 8, 10. 12, ta , 20, -armes garan
ties, ainsi rpie plusieurs milliers de cartouches en solde à G 
et 7 fr. le 100. S0487—31G50 

Machines à Coudre Françaises 
" H . V I G N E R O N " de Paris 

CM plus parfaits pour Famille* et AteUern 
Brodent, plissent et reprisent sans guide 

35rJipiùaies d'Humeur, Paris l i s , la médaille d'or 

106,RUENATItmCi^ l"' l iy,; ':^!:111 ' 

ETABLISSEMENT M BAINS 
RUE SAINT-ANTOINE, ROUBAIX 

Ouverture tous les jours de la semaine, de .'> heures du 
matin à '.) heures du soir. Les dimanches de ,'i heures du 
matin à 1 heure. 

RECOMMANDE 

Bain Hygiénique Aromatisé 
0 , 9 0 c e n t i m e s (service compris) 

SERVICE A DOMICILE 

ïOiObHAr tilt U Ah > 

La Maison SHE1TLE 
a l 'honneur de prévenir sa clientèle, qu'actuellement 

Les Ateliers sont transférés boulevard de Paris, « 

C 
PUlPtS FliifflMB 

OURTOT-UYTTEHHOVE 
E n t r e p r e n e u r de l 'Hôpi ta l e t des Hosp ices 

de l a Vil le de R o u b a i x 
64-66, 1UE OE L'ALOUE f Tt. 64-66, ROUBAIX 

Corbillards de toutes classes, depuis 10 francs 
Chapelle mortuaire avec laminaire compris, depuis 10 fr. 

FABRIQUE DE CERCUEILS 
plombés, zingués et capitonnés de tous prix 

NOTA. —"La Maison informe lesfamiles qu'elle e 
charge, sa.ii** d«*plii(*t»nifi . î a u c u n p « - i -
OII<>M. de la déclaration du décès à la Mairie, de la I 

. cérémonie religieuse, de l 'ouverunc du cavean, de 
i l'achat de terrain, des exhumations, du transport des 
corps en France et à l 'Etranger. Four les transports 
venant de l 'Etranger, chapelles ardentes provisoires 
pour le dépôt des corps. Sur demande, on se rend à 
domicile. 

I La Maison, dont l'existence remonte à vingt ans , 
possède une organisation très complète et unique 

; dans la région pour tout ce qui concerne les cérémonies 
funèbres, elle a des correspondants dans tous p;iys. 

Miamii'es 
A 

el AprteuMb 
LOUER P U B L I C I T É K C O X O M I Q I J E s Chaque men-

t on d'une ligne dans ce tableau M paie v i n s ! o e n t i -
r i u ' s ; six jours : un franc; quinze .jours : deux francs; 
un mois: trois francs. Ce t a b l e a u es t pub l i é d a n s les 
d e u x édi t ions d u Journal de Roubaix (soir e t m a t i n ) . 

Q u a r t i e r de l a G a r e 
fcnaèrr.tt, i.d. nhoaiadefer 
tidiuhif garnie, IHVS la Gun1. 
r m - m . ' i i i . - l i e m a i l l e , î ' . . 

k u i n n r e s garnies, m e d u Caie-
MIIII d e 1er, M . 

Q u a r t i e r d e l a P l a c e 

hiimhre garnie. u r a u d ' H i i , - . * 3 . 
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